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que Corbett ne doit son titre de
champion qu'à la chance.

Si Sullivan, le soir de sa défaite,
s'était un peu plus tenu sur ses
gardes, il ne se serait point fait mar-
teler le nez par Jim et il aurait
gardé son titre. Je persiste aussi
à croire, avec bien d'autres, qui
ont assisté au combat avec moi,
qu'un certain narcotique a joué un
grand rôle le soir de la défaite de
l'ex-champion.

Le combat projeté entre Corbett
et Fitzsimmons cache des surprises
à bien des gens.

Comme on le sait, Fitzsimmons
tout récemment a frappé trop fort,
sur la scène, à Syracuse, le 17 no-
vembre dernier, un nommé Rior-
dan, qui est mort peu après. Relà-
ché d'abord sous caution, Fitzsim.
mous se croyait àjamais débarrassé
de cette affaire.

Il n'en est rien car le grand jury-
d'Onondaga (New-York) vient de-
prononcer la mise en accusation du
pugiliste pour homicide au premier
degré. Fitzsimmons n'a pas hésité
à se livrer à la justice et il est fort
urobable. malgré la décision dlu

les procédés n'en étaient que plus
barbares.

Avec la civilisation les temps ont
changé. Nous nous sommes débar-
rassés petit à petit de notre rude
personnalité et les sciences et les
arts aidant, nous nous sommes re-
plâtrés une nature plus conforme
aux secrets desseins du Créateur.
Ce n'est plus la force qu'il nous
faut, c'est l'habileté.

Le plus grand des pugilistes s'ap-
pellent Ned O'Baldwin, surnommé
" le géant irlandais ", qui vint faire
une tournée en Amérique en 1868.
Ned mesurait 6 pieds et 6 pouces
et demi de hauteur. Il a été assas-
siné par un de, ses amis nommé
Fennell, le 27 sçptembre 1875.
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